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Voici le premier Jugement
RENDU CONTRE 
UN DÉLATEUR

par un Tribunal Civil
Poursuivi devant le Tribunal Civil de Saint-Etienne (Loire) pour 

dénonciations ayant entraîné arrestation_> et déportations, un odieux 
délateur s’est vu condamner à plus de deux millions envers ses vic­
times. e

C’est la pretpière fois, depuis la Libération, que des In­
ternés-Déportés ont poursuivi leur délateur, devant un 
Tribunal Civil, ep demande de doipmages et intérêts pour 
le préjudice qui leur fut causé.

Espérons que cet exemple sera suivi et que ces miséra­
bles, qui redressent la tête avec arrogance, seront pour­
suivis et frappés comme ils le méritept.I . « daps leurs 
intérêts » !

C’est avec plaisir que nous verrions se créer dans la 
France entière up « Comité d Action » ayapt pour but d’eb- 
tepir des Tribunaux compétents la juste réparation du 
préjudice causé aux internés et déportés, à la suite des 
dénonciations faites par d’ignobles individus.

« Nevers-Dimanche »

LA DIVERSITÉDE L’ÉCONOMIENIVERNAISE
Le département de la Nièvre offre 

la même diversité industrielle et 
commerciale que territoriale.

De même que l’on va de la riante 
vallée de la Loire aux sévères monts 
du Morvan, qui sont cependant si 
jolis pour qui sait abandonner la 
grande route,' de même la richesse 
de son sol nous -donne ses eaux 
minérales (Pougues, Saint-Parize, 
Saint-Aré, Saint-Honoré)), ses im­
menses forêts morvandelles qui 
fournissent charpente et chauffage, 
ses pâturages où l’éle.vage a'equiert 
les qualités qui font la réputation 
de la race nivernaise.

L’industrie et le commerce y sont 
florissants ; l’industrie du fer et 
de l’acier offre une grande variété 
de fabrication avec les aciéries 
d’Imphy, Guérigny, Fourchambault 
et Nevers, allant du tube de canon 
aux accessoires ménagers, en pas­
sant par les machines agricoles et 
les outils de précision.

Nevers a ses faïences; la Puisaye, 
Bonny, leurs poteries d’art; Pouil- 
ly, Tannay, leurs vins fameux.

Le fait de cette diversité de ri­
chesses naturelles et d’activités 
professionnelles met le départe­
ment de la Nièvre à l’abri des cri­
ses trop graves, car il est rare que 
toutes les branches de .l’économie 
souffrent de malaise dans la même 
période... C’est donc à celà que les 
Nivernais doivent une grande part 
de leur prospérité.

Si l’on ajoute â ces divers facteurs 
de l’importance commerciale de no­
tre région que les habitants, dont 
l’abord est froid, ont pourtant 
l’hospitalité large (une fois con­
naissance faite), on comprend faci­
lement pourquoi l’étranger, le tou­
riste, ayant parcouru une fois les 
verdoyants coteaux de la Nièvre, 
aimé à y revenir, contribuant ainsi 
à son essor touristique, donc com­
mercial !

R. P.

d’ou- 
C’est 
débi-

l’agriculture
Faire l’apologie de l’agriculture 

nivernaise est superflu, son élevage 
et ses labours ont été immortalisés 
par le tableau de Rosa Bonheur qui 
se trouve au Musée ■ du Luxem­
bourg, mais ce que l’on connaît 
peut-être moins, hors des limites 
départementales, c’est l’importance 
des industries forestières, bien que 
les fêtes anniversaires du IV' cen­
tenaire des flottages des bois aient 
un instant fixé l’attention du grand 
public sur nos vastes forêts.

Sait-on que des milliers 
vriers vivent de la forêt ... 
non seulement l’abattage et le
tage à la coupe, le transport à la 
scierie, mais de nombreuses équi­
pes font sur place la carbonisation 
qui fournit le charbon de bois aux 
gazogènes, notamment. Il est donc 
permis de se douter de l’impor­
tance qu’avait pris cette sorte d’in­
dustrie au cours de ces dernières 
années.

En Nivernais, la forêt revêt pres­
que la même importance que l’éle­
vage et, pour être moins réputée 
que celui-ci, elle constitue l’une 
des principales richesses d’une ré­
gion que la nature a aussi dotée de 
vignobles fameux, pensant sans 
doute qu’avec des cultures variées, 
un bon quartier de viande, du bois 
pour se chauffer et... un bon verre 
de vin blanc fumé, les .habitants 
pourraient s’y trouver heureux et 
voir la vie en rose !

Au moment de mettre sous 
presse, nous apprenons que, grâce 
à l’inlassable activité de M. Blan­
din, le sympathique Président du 
Syndicat d’initiative de Nevers, 
notre Musée vient de mettre cinq 
salles â la disposition du public,
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pUSLdE â EDITIONS pour um nièvre ®

L’esprit d’imprévoyance dont a 
fait preuve M. Daniel • Mayer est 
gros de conséquences et nullement 
fait pour apporter un apaisement 
dans les conflits sociaux qui écla- 
teni journellement sous la pression 
de certains politiciens avides de 
prendre en mains les leviers du 
pouvoir .

Il nous faut reconnaître que la 
décision prise par un ministre — 
sous son unique responsabilité — 
dénote, chez celuFci, un absolutis­
me notoire et un manque inouï de 
perspicacité ou, pour dire vrai, 
une aberration impardonnable qui 
peut avoir de grâves repercussions 
si on en juge par les multiples re­
vendications qui en découlent.

Comment admettre, en effet, 
qu’une catégorie de fonctionnaires 
puisse être favorisée d’une prime de 
5.000 francs de départ en vacan-

ces alors que d’autres fonctionnai­
res ou salariés en sont privés ?

Pourquoi les uns et pas les au­
tres ?

Or, il apparait évident qu’en ac­
cordant cette prime aux fonction­
naires de la Sécurité Sociale, M. 
Daniel Mayer s’est engagé dans une 
voie de division et de mécontente­
ment qui causera au Gouvernement 
Queuille d’énormes difficultés dont 
profiteront ses adversaires dès la 
rentrée des Chambres.

Bien que cette décision ne puis­
se être imputable qu’à son auteur, 
et démontre son incapacité dans 
une tâche qui s’avère au-dessus de 
s-s compétences, il faut cependant 
admettre, de toute évidence, qu’il y 
a quelque chose à réformer afin d’é­
viter que des faits semblables se 
renouvellent selon le bon plaisir de 
lllllllllllllllllllllilllllllillllillllillllinilll

chacun et avant que l’Assemblée 
n’ait pu en délibérer.

Ne l’oublions pas : cette prime, 
si elle était accordée à tous les sa­
lariés, entraînerait une dépense 
d’environ 60 milliards qu’il faudrait 
récupérer sur la masse, d’où une 
augmentation considérable du coût 

• delà vie, sans compter que l’on 
parle déjà d’une nouvelle prime de 
« reprise de travail » de 10.000 frs.

Et voilà comment une taute de 
psychologie peut arrêter le redres­
sement d’une nation.

Jacques MARMORAY
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DECADENCE ?
Je ne suis pas vieux pompon et 

j’applaudis volontiers aux ébats de 
la jeunesse qui a besoin de rire et 
de s’amuser, après des années d’es­
clavage, mais il y a des actes qui 
dépassent toutes les mesures tels 
ceux des fi Quat’z’arts » parisiens 
qui, après leur bal annuel ne trou­
vèrent rien de mieux que de par­
courir en tous sens les Champs- 
Elysées, presque entièrement nus 
et barbouillés d’ocre ou de noir

La France, après avoir été à la 
tête de la civilisation et de la bien­
séance, serait-elle tombée en déca­
dence ?... ou les Français vou­
draient-ils imiter les sauvages des 
pampas en adoptant les mœurs de

certains pays où gauchos interlo­
pes se vautrent dans l’orgie ?.. ou 
plutôt voudrait on tout simplement 
nous gratifier des mœurs teutonnes 
qui considèrent le nudisme comme 
un symbole de « supériorité racia- 
le ».

Quoiqu’il en soit, ce n’est pas en 
tolérant de telles exhibition ■ que 
l’on pourra remonter la pente où 
notre jeunesse s’enlise de plus en 
plus et ce n’est certainement pas 
en donnant de semblables specta­
cles, aux étrangers qui visitent no­
tre pays, que la Frai ce remontera 
dans la considération mondiale où 
elle tenait, naguère, le premier 
rang. Ciaude Maryse

Notre ARTISANAT
Issu de l’ancien « compagnonna­

ge», l’artisanat est une des bases 
de l’équilibre économique de notre 
pays; il représente les vieilles ver­
tus françaises, de travail de probi­
té et de conscience professionnelle.

L’artisan a, à la fois, -les qua­
lités et la technique de l’ouvrier 
en même temps que l’esprit d’ini­
tiative, d’indépendance et de res­
ponsabilité du patron.

C’est pourquoi dans bien des cas 
l’artisan accomplit un véritable 
chef-d’œuvre qui dépasse de loin 
le labeur standard de « l’homme et 
de la machine ».

Quand on parle des faïences d’art 
de Nevers, on dit « industrié »... par 
l’importance, c’est vrai !... mais par 
le travail c’est de l’artisanat, né­
cessitant des connaissances prati­
ques et artistiques qui ne sont pas 
permises à tout le monde.

Nos photographes, nos portrai­
tistes, ce sont des commerçants... 
mais dans leurs studios ils sont 
artisans !

Au hasard de vos randonnées à 
travers la Nièvre, vous verrez 
des enseignes portant la mention 
« joaillier-orfèvre »... encore des ar­
tisans... mais qui fabriquent, tail­
lent et cisèlent le bijou.

Et nos « potiers de la Puisaye »... 
à côté du travail standard, ne fa­
briquent-ils pas des pièces de po­
terie décorée qui font honneur à 
leur corporation ?

Mais il n’y a pas — quand on 
parle de l’artisanat — que les bran­
ches les plus renommées qui méri-

tent une mention. Dans les bourgs, 
dans les villages, combien trouve- 
t-on de charrons-forgerons qui ont 
fait à la main des travaux de feron- 
nerie vraiment remarquables?.... 

'Combien de menuisiers qui sortent 
d’un tout petit atelier, des tneu- 
bles de cuisine, des portes ou des 
fenêtres dont le fini ne laisse rien 
à désirer ?

L’artisanat s’exerçant dans pres­
que tous les corps de métier, il est 
impossible de rendre à chacun le 
juste hommage auquel il a droit ; 
c’est donc son apologie d’ensemble 
que nous avons voulu faire dans 
ces lignes.

Or, dans la Nièvre, type même de 
la diversité — comme l’écrit fort 
justement, d’autre part, un ami 
commerçant —, l’artisanat a une 
place prépondérante, tant pour le 
nombre que par la qualité, et c’est 
pourquoi nous ne saurions trop 
conseiller à ceux qui parcourent 
nos routes de s’intéresser, au ha­
sard des étapes, aux travaux des 
artisans locaux, bien souvent ils ne 
le regretteront pas car ils y décou­
vriront quantité de . choses qu’ils 
ignorent ; ils s’apercevront que ce 
qu’ils croyaient très simple est 
bien compliqué et ils comprendront 
pourquoi le labeur, fait à la main 
par un professionnel consciencieux, 
est bien supérieur au travail en 
série de la machine.

Et ceci acquis, à leur tour, ils 
encourageront et soutiendront l’ar­
tisanat, symbole d’équilibre et de 
prospérité pour la France.

Maboulisme
Un ouvrier de la région de Bou­

logne— totalement sinistré — cons­
tatant que le gouvernement ne fai­
sait rien pour activer la reconstruc­
tion, décida de procéder à la cons­
truction d’une petite maison pour 
loger sa famille.

Quelle ne fut donc pas sa stupeur 
de se v >ir, pour ce motif, trainer 
devant les tribunaux qui lui infli­
gèrent une amende de 4.000 francs 
et lui intimèrent d’avoir à déme- 
lir ladite nyaison sous astreinte 
d’avoir à payer 1.000 francs par 
jour de retard à dater du jugement, 
et ce pour construction SANS AU­
TORISATION.

N’est-ce pas l’exemple frappant 
du chien de la fable « qui ne pou­
vant manger l’os s’obstine à ne pas 
vouloir le laisser absorber par un 
autre ».

Après cela, il n’y a plus qu’à tirer 
le rideau et à se rappeler ce qu'il 
en coûte de vouloir suppléer à l’i­
nertie gouvernementale.

Renseignements unies

Merpepto Nivernais
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BALS, FÊTES, SPORTS, MANIFESTATIONS DIVERSES

alMoUrid’müi
SAMEDI

ir A 15 h. début de la Fête de 
la Jonction, à Nevers.

DIMANCHE
A Nevers, toute la journée, 

continuation de la Fête de la Jonc­
tion.

★ Dans le parc Bizy, à Guérigny 
Kermesse annuelle.

★ A Nevers, le matin, Concours 
de pêche de la Corcille ; à 16 h. 
distribution des prix à la Jonction 
aux 30 premiers.

7 et 8 août, Fête de la St-Pier­
re à Dampierre-s.-Bouhy.

>4 Fête foraine à Cercy, place 
d’Aligre .

★ Fête de la St-Laurent à Saint- 
Seine.

Rassemblement des anciens 
P.G. à Chatillon-en-Bazois.

UN BEAU

-Je Un décret du 15 juillet écoulé 
prévoit que les chômeurs secou­
rus pourront être utilisés pour des 
travaux au compte de l’Etat ou 
d’Entreprises publiques en contre­
partie des allocations de chômage.

-fc L’augmentation de la Retrai­
te du Combatant est votée ; les 
demandes pour dommages de guer­
re doivent être faites avant le 31

la BOMBE ATOM>QUE

70 Juillet — D’après des in­
formations de source privée, non- 
démentie, c'est te lo juillet que les 
radars américains auraient enré- 
gistré des explosions atomiques 
puissantes en territoire rujse.

71 Juillet — Coujours d’après 
/es mêmes sources, la Conférence 
atomique secrète de Washington 
aurait été convoquée uniquement 
pour étudier la situation à la suite 
de ce fait nouveau.

le Filin 
des

Evènements

2 Août — JJffolée par la peur 
de perdre sa suprématie stratégi­
que fatomique) l’Amérique accor­
derait des crédits militaires à i’Cu- 
rope... à condition d’imposer sa 
manière de voir.

7 Août — On mande de franc 
fort que /ej troupes américaines 
en Allemagne sont prêtes à toute 
éventualité. - £e Çeuvernement 
Queuille fixe le prix du blé à 
2.500 francs.

décembre prochain. Tous rensei­
gnements à la F.N. A.C. 68 Chaus­
sée d’Antin, Paris 9e

★ Les artisans, désirant soumis­
sionner aux adj udications des gran­
des administrations d’Etat, doivent 
se mettre en rapport avec leur 
Chambre des Métiers.

★ Assurés sociaux, vous avez 
parfaitement le droit de régler vos 
cotisations par virement postal. 
Des instructions ont été données 
en conséquence aux caisses pri­
maires .

★ L’ ouverture générale de la 
chasse est fixée au 4 septembre ex­
ception faite pour le faisan, la per­
drix, le lièvre et la bécasse, dont 
la chasse n’est autorisée qu’à des 
dates ultérieures.

★ Un second concours d’entrée 
au Centre d’Apprentissage de Var- 
zy aura lieu au début d’octobre 
pour les sections Menuiserie, Ser­
rurerie et Chaudronnerie. Se ren­
seigner auprès du Directeur du 
Centre.

★ Les sinistrés qui ont supporté 
des augmentations du taux d’es­
compte sur les traites d’indemni­
tés qui leur ont été remises par la 
Reconstruction, peuvent obtenir 
dudit Service une nouvelle traite 
compensatrice de cette augmenta­
tion.
iiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiii
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★ Fête patronale à Arleuf.
A 21 h. à Dornes, Fête anni­

versaire de l’inauguration du mar­
ché couvert.

SPORTS 
1DÜ DIMANCHE 

(Sous réserve des modifications pou­
vant intervenir en dernière heure)

★ Courses Hippiques de Cercy- 
la Tour.

A i4 h. course cycliste du 
Vélo-Club de Clamecy, à l’occa­
sion delà fête du Crot-Pinson.

★ Rallye Cycliste de la jeunesse 
de Coulanges-les-Nevers.

■fr A i4 h. 30, course cycliste 
régionale à Aunay-en-Bazois.

* En football, l’U.F. Machinoi- 
se se rend à Montceau où elle ren­
contrera l’Entente Blanzy-Mont- 
ceau.

COURS MOYENS 
DES MARCHÉS
IDE. NIÈVRE

DERRIERES NOUVELLES

h OlBcIridlé
1 Août — £e Parlement fran­

çais est en vacances jusqu’au 18 
octobre - £a tension, entre la You­
goslavie et le Kremlin, entre dans 
une phase aiguë et on s’attend à 
une crise prochaine.

4 Août — 35e anniversaire de 
la gueire de M. Pondres, Paris et 
Washington pe préparent à la dé­
fensive contre une 3° agression. 
Divergences de vue au sein des 
Ctats-Major occidentaux.

à revenu variable

5 Août - Ce soir a 
I7 b. upenpanifestation 
or^apisée par les Com­
battants de ia Liberté 
doit avoir lieu devapt 
l’aiîjbassade des Etats- 
Vî?is à Paris, ©p craipt 
des ipcidepts ; la rpa- 
pifestatiep a été inter­
dite.

Sécheresse vaut faipipe... et ça c©j?tinue !

vous n’aurez plus à vous déplacer, 
ni à payer aucun frais pour toucher 
vos revenus.

Bien plus, vous profiterez d’une 
prime de 10 % sur le montant des 
intérêts quand vous remettrez les 
coupons en paiement de vos quit­
tances d’électricité à l’encaisseur 
qui se présentera chez vous.

Renseignez-vous 
lllllillllllllillllllliillllllllüiilllllllilllllill 

Dans lesSociétés 
d’affaires

— 17 août à 15 h au siège social à 
La Charité, assemblée générale des ac­
tionnaires des Scieries et Parquetteries 
de Vauvrilly.

— L’assemblé générale des actionnai­
res de la Société des Produits Chimi­
ques de Clamecy a autorisé le Conseil 
d’administration à. porter le capital à 
400 millions.

— 16 août à 11 h. au siège social à 
Château-Chinon, assemblée générale des 
porteurs de parts bénéficiaires Morvan,

prochainement
★ 21 août, Grand Prix Cyclis­

te des Commerçants de Lormes.
★ 14 août, à 15 h. au lieudit Le 

Chalet, près Millay, inauguration 
d’un monument à la mémoire des 
F.F.I. du secteur de Luzy (Maquis 
Louis) tués face à l'ennemi.

★ 14 août à Clamecy, concours 
de pêche de La Vandoise.

-ÿr 24, 25, 27 et 28 août, Foire 
aux Vins et Gastronomique de 
Cosne.

15 août à Moussy, cérémonie 
commémorative des combats des 
12 et 14 août 44. Toute la Résis­
tance aura à cœur d’y participer.

★ A Nevers, 14 août, prix cyclis­
te de l’Emancipateur.

★ 15 août à 14 h 30, Prix du 
Quartier Mossé à Nevers.

★ 15 août à 16 h. anniversaire 
des combats du Maquis Julien à 
Sancy.

★ 2i août, Concours de pêche à 
Cosne.

★ 14 août, Concours de pêche à 
La Charité.

A La Charité, le 14 août, Fê­
te Champêtre dans le cadre du Parc 
Adam.

★ 21 août, Comice agricole de 
Clamecy.

15 août, Kermesse à Guipy.
★ i4 août, à Garchizy, au Café 

de la Paix, Bal de Nuit du Comité 
des Fêtes.

★ 2i août, ouverture de la sai­
son de l’Olympique Nivernais qui 
se rendra au Creusot.

★ 21 août, à partir de 8 h. con­
cours agricole de Pougues-les-Eaux 
avec Fête foraine et, le soir, bal au 
Casino.

★ 15 août, à Pougues, dans le 
Parc de la Mairie, Fête des Poilus.

★ 13, 14 et 15 août, Tournoi an­
nuel de Tennis à Saint-Honoré.

★ i5 août à 15 h à la Salle des 
Fêtes de Château-Chinon, élection 
de la reine.

★ 14 août, gala de boxe à Pouil- 
iy-

■fc 2ç août, assemblée générale 
des débitants de tabac à l’Hotel de 
Ville de Nevers,

BASSE-COUR
Poulets ..............
Poules ............... .
Oies ....................
Dindes .... 
Canards .............
Lapins ...............
Chevreaux.........

BÉTAIL
Veaux .................
Bœufs .................
Moutons .............
Porcs ..................
Porcelets ............

PRODUITS de 
la FERME

Beurre.................
Œufs ..........
Fromages............
Pigeons ..............

LÉGUMES
Haricots verts .. 
Artichauts ........
Choux .................
Tomates ..............
Choux-fleurs .... 
Oignons .............
Pommes nouvel... 
Salades...............
Carottes ...............
Melons ................

FRUITS
Bananes .............
Raisins ...............
Pêches ...............
Pommes ..............
Pruneaux .... ....
Prunes ................
Dattes................. -
Oranges ..............
Citrons ....
Abricots ............
Poires .................
IlillllllllllIIIIIIHIIIIIIIIIIIIIIIIIlllllllllllll
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SCIENCE ET VIE
publie un

NUMÉRO HORS-SÉRIE

LA MARINE
Cet ouvrage de près de 200 pages 
présente un tableau complet de l’évo- 
lution des flottes de combat et du 
matériel delà marine marchande dans 
tous les pays du monde. Les spécia­
listes les plus qualifiés y exposent 
les conceptions récentes en matière 
de bâtiments de guerre et de bases 
navales devant la menace nouvelle 
des armestéléguidées et des bombes 
atomiques. C’est une mise au point 
unique des progrès techniques de 
la construction navale au cours de 
ces dernières années et de leurs 
répercussions sur l’architecture du 
porte-avions et du sous-marin, en 
particulier, et aussi sur celle de% pa­
quebots, cargos, pétroliers rapides 
et perfectionnés d'après-guerre, sans 
oublierles plus récentes applications 
de la radio dans le domaine maritime : 
radiocommunications, navigation, ra­
dars, sondeurs ultrasonores, etc,..
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CHAPITRE 5 SUITE 36
SOUS L’INFLUENCE MALEFIQUE 

DES DIEUX
— Monsieur Escoffier ? C’est un 

homme très intelligent et d’esprit 
large, aussi je suis enchanté de le 
voir prendre en main la réfection 
de cette belle demeure, persuadé 
qu’il saura lui conserver sa beauté 
architecturale et vraiment vous ne 
pouviez pas avoir la main plus heu­
reuse.

— Alors, dit le duc, maintenant 
que me voilà rassuré sur l’exécution 
de vos plans laissons là les affaires 
sérieuses et répondons à l’appel du 
plaisir, puis sonnant Firmin il lui 
ordonna de faire préparer la voi­
ture.

Après le dîner qui réunissait les 
principaux membres de l'aristo­
cratie marseillaise auxquels Claude 
fut présenté et avec lesquels il prit 
contact dans une ambiance d’admi­
ration et de félicitations la soirée 
s’écoula pleine d’entrain et ce ne fut 
que vers les deux heures du matin 
que l’architecte put prendre congé 
de ces Messieurs mais non du duc 
qui tint absolument à rester avec 
lui jusqu’au départ du rapide où il 
lui avait fait retenir une place dans 
le sleeping-car : dès que celui-ci eût 
quitté la capitale phocéenne, Claude, 
seul dans son compartiment, ne 
tarda pas à être envahi par une

la Louve aux Yeux Verts
appréhension à laquelle il ne pou­
vait se soustraire malgré tous ses 
efforts, aussi ce fut avec un véri­
table soulagement qu’il vit entrer 
son train en gare de Perrache ou 
sa joie fut grande en apercevant sur 
le quai la flère silhouette de son 
père venu l’attendre à son arrivée.

— Oh ! père, dit-il, quelle joie 
pour moi que de te voir dès mon 
retour dans ma bonne vieille cité 
lyonnaise que nulle autre ville ne 
peut remplacer, si belle soit-elle.

— Surtout, répondit le colonel, 
lorsque celle-ci renferme le plus 
beau joyau du monde.

— C’est vrai et j’avoue que j’ai 
hâte de revoir ma chère Sylvianne; 
j’ai tant de choses à lui dire et il 
me semble qu’il y a un siècle que 
nous ne nous sommes pas vus.

Or, tandis que le cœur de Claude 
se dilatait à la pensée du revoir, 
celui de Sylvianne venait de se bri­
ser à la réception d’une petite boîte 
contenant la photo de son fiancé en­
tourant de son bras la taille de Hol­
lande dont la tête s’inclinait douce­
ment sur son épaule comme dans

ViS X-E æ® A SOZ O TW W A WT
3Z>TJ PTK R

une extase; le choc avait été si rude 
que la pauvrette restait là, inerte 
sur son fauteuil, les yeux fixes, te­
nant toujours dans ses mains trem­
blantes l’image de celui qui lui avait 
juré amour et protection et qui ve­
nait de la trahir avec cette sœur qui 
déjà l’avait fait tant souffrir mais 
qu’elle ne pouvait oublier.

— Mon Dieu, mon Dieu, est-ce 
possible, ne cessait-elle, de répéter 
et c’est ainsi que sa mère qui venait 
d’entrer au salon trouva son enfant.

— Syve, ma petite Syve, s’écria- 
t-elle, pourquoi ce regard qui m’ef­
fraye, tu es malade, mais la jeune 
fille resta inerte et sans mot dire, 
alors elle se précipita vers elle et 
d’un seul regard elle vit et comprit 
tout; la saisissant dans ses bras, elle 
la berça comme un enfant lui mur­
murant des mots que seule une mère 
peut trouver dans son cœur pour 
apaiser une si grande douleur, mais 
hélas, les mots comme les baisers 
passaient sur la malheureuse sans 
l’effleurer et Jeanne dût y renoncer 

afin d’avoir recours à des 'moyens 
plus énergiques .et plus efficaces, 
mais rien n’y fit et Sylvianne les 
yeux fixes, tenait toujours dans ses 
doigts crispés la photo révélatrice 
tandis que ses lèvres contractées et 
pâlies par la douleur répétaient la 
même plainte lamentable.

En présence d’une si horrible dé­
tresse Jeanne n’eut plus qu’une idée, 
appeler son mari; or celui-ci venait 
justement de répondre au coup de 
téléphone du colonel Delabarre qui 
lui faisait part de la visite de son 
fils pour l’après-midi, aussi sa stu­
peur et sa colère furent grandes 
lorsqu’il vit entre les mains de sa 
fille la photo révélatrice, mais il 
fallait pour le moment parer au plus 
pressé c’est-à-dire faire appel à la 
science et au dévouement du bon 
docteur afin d’arracher son enfant 
au désespoir qui la rendait insen­
sible à tout ce qui se passait autour 
d’elle, l’enfermant dans une douleur 
muette qui l’étreignait comme dans 
un éteau.

— Est-ce possible, murmurait le 
père, et pourtant la preuve est là ! 
Oh, la misérable, ne nous a-t-elle 
pas -fait assez souffrir; mais com­
ment a-t-elle put arracher du cœur 

-de Claude l’amour qu’il avait pour 
notre petite Syve, car il l’aimait, 
j’en suis certain parce qu’il y a des 
accents qui ne trompent pas et 
j'aime trop Jeanne pour ne pas sa­
voir déceler dans le cœur des hom­
mes l’amour vrai et sincère qu’ils 
ressentent pour celle qu’ils ont 
choisie et qu’ils aiment d’un amour 
que rien ne peut détruire et j’ai lu 
dans son regard cet amour véritable, 
j’ai sondé ce cœur d’amant et je suis 
persuadé ne pas m’être trompé et 
cependant la preuve est là, il a re­
trouvé Hollande, mais où et dans 
quelles circonstances ? Que s’est-il 
passé ? L’aime-t-il vraiment où est- 
ce un caprice, une faiblesse d’un 
instant ? Comment connaîti e la vé­
rité ? quoi qu’il en soit le résultat 
est tel que je me demande ce qu’il 
en pourra résulter ! Mais qui donc 

a envoyé cette photo à Sylvianne ? 
Ce ne peut être ni l’un, ni l’autre car 
ce serait par trop monstrueux, non 
celà ne se peut pas et brusquement 
la physionomie de la gitane passa 

.devant ses yeux et lui rappela tout 
le terrible passé, mais jusqu’à, ce 
jour Hollande seule avait été la vic­
time désignée, alors pourquoi Syl­
vianne à la veille de son mariage 
serait-elle visée et il en était là 
de ses déductions lorsqu’un coup de 
sonnette vint y mettre un terme.

Le docteur venait d’être introduit 
auprès de la jeune fille, il se pen­
cha vers elle, prit ses mains moites 
dans les siennes et constata le ra­
lentissement du pouls; il faut la 
coucher de suite, dit-il, et se tour­
nant vers son ami lui dit: « Qu’est- 
il donc survenu à cette enfant pour 
qu’elle soit dans un tel état ? » En 
quelques mots Jacques le mit au 
courant.

— Fichtre, celà me paraît grave, 
surtout avec-une telle nature et se 
tournant vers Sylvfanne que l’on 
venait de coucher sans que rien ne 
fasse connaître qu’elle s’apercevait 

des soins qui lui étaient prodigués, 
le docteur ausculta le cœur, puis 
après un long examen déclara : in­
sensibilité totale, cœur et pouls au 
ralenti, fièvre croissante, idée fixe, 
en un mot état grave demandant des 
soins et une surveillance de tous les 
instants.

— Mon Dieu, docteur, vous ne 
voulez pas dire que notre chère pe­
tite... mais elle ne put achever.

— Rassurez-vous, Madame, je suis 
là et je saurais la défendre contre 
le pire et, prenant son porte-plume 
il rédigea en hâte une ordonnance 
que la bonne alla faire remplir aus­
sitôt, puis s’asseyant auprès du lit 
de la malade il en observa les moin­
dres réactions.

Pendant ce temps Jacques et sa 
femme se demandaient ce qu’ils de­
vaient faire concernant la visite de 
Claude; devaient-ils le recevoir ou 
lui interdire l’entrée de la maison ?

(A suivre).

•fc Nous prions instamment nos 
abonnés « échus », de bien vouloir 
régler d’urgence le montant de 
leur annuité soit par mandat adres­
sé à nos bureaux, soit par verse­
ment au bureau de Postes le plus 
proche de leur domicile pour être 
inscrit à notre Chèque Postal de 
Dijon n° 57.99.

Nos Ecbo.s & Documentaires La Chàritésar-Loir e

PLAN KIMTHIB lit la ta lOLiriSBII...
Comme monuments intéressants, 

il convient de mentionner les Rui­
nes du Château des Comtes de Ne- 
vers, la Porte du Marquis d’Ancre 
qui date du XVe siècle, la Chapelle 
Saint-Thibault (1250), la Tour de 
l’Horloge et surtout l’Eglise Saint- 
Aré autour de laquelle se raconte 
la curieuse histoire que voici :

Saint Aré, évêque de Nevers, mou­
rut vers l’an 558 et comme il l’avait

juste en face de Decize. Ce serait 
donc pour commémorer ce miracle 
que l’Eglise de Decize fut placée 
sous le vocable de Saint-Aré...

Quoi qu’il en soit, l’Eglise parois­
siale Saint-Aré -est un vénérable 
monument historique des XIe et 
XIP siècles, très intéressant à vi­
siter et qui fera la joie des archéo­
logues.

Mais, Decize possède pour les es-
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ordonné, son corps fut déposé dans 
une barque abandonnée au cours 
de la Loire et cela en présence 
d’une foule considérable.-Mais quel­
le ne fut pas la surprise des assis­
tants en constatant que la barque, 
au lieu de descendre le courant, se 
mit à le remonter pour aller 
s’échouer à sept lieues de Nevers,

tivants un attrait beaucoup plus 
grand que ses monuments et ses 
environs. Ce sont ses cinq cours 
d’eau : (Loire, Vieille Loire, Aron, 
Canal du Nivernais et Canal latéral 
à la Loire) qui font de cette char­
mante cité l’un des centres de 
pêche les plus réputés de notre 
Nivernais.

Description : La Charité présente 
un grand attrait archéologique ain­
si qu’une Plage de Rivière bien or­
ganisée. Parmi les monuments il 
convient de mentionner « l’Eglise 
Clunysienne » (monument histori­
que des XIe, XIIe, XIV et XV siècles, 
l’un des édifices les plus remarqua­

bles de l’architecture romane) ; le 
« Logis du Prieur » et enfin « Les 
Remparts » avec tours du haut des­
quelles l’on jouit d’un beau pano­
rama.

Touristes... visitez La Charité, cité 
historique qui mérite bien cet hon­
neur... Respectez l’étape.

CHATEAO-CHÏNCN
Capitale du Haut-Morvan, Château- 
Chinon est une ancienne ville bâtie 
en amphithéâtre et dominée par 
son Calvaire où se' trouve une table 
d’orientation.

Presque aux confins de la Saône- 
et-Loire, à peine à 30 kilomètres 
d’Autun, cet ancien oppidum ro­

main jouit d’une grande réputation 
touristique grâce à son site pitto­
resque, son panorama grandiose et 
sa vieille cuisine morvandelle si 
appréciée des gourmets.

Voir à l’intérieur de la ville, la 
Porte Notre - Dame et la Caisse 
d’épargne.

Mouvement tamercial
XL-A.
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— A Ouroux, l’Entreprise Régnier et

I
En suivant la 7, au nord de Nevers 
(Express du Bourbonnais) :

Pougues les-Eaux, à 11 km.
La Charité à 24 km.
Pouilly-s.-Loire, à 37 km.
Cosne-s -Loire, à 52 km.

Route du Morvan (Est de Nevers) 
sortie’Fbg de Mouësse (Cars) :

St-Saulge, 34 km. ; Corbigny, 5q
Les Etangs de Vaux, q5 km.
Lormes, 74 ; Montsauche 94 km.
Le Lac des Settons, 98 km.

En suivant la 7, au sud de Nevers, 
(Express du Bourbonnais) :

Moiry, 15 km. ; St-Pierre 23 km.
VERS

Moulins, 54 km ; Vichy, 115 km
Clermont-Fd (15O) St-Etienne (222)

VERS

BARCELONE
et les

PYRÉNÉES 
par Avignon (464 km.), 

Montpellier (558 km.)
et Perpignan (770 km.)

Création

F
Nationale 7

Paris-Nevers
234 km.

NEVERS
Route Bleue

Nevers-Lyon 
240 km.

- Côte =- 
d’Azur 
Marseille, à 568 km.

Cannes, à 695 et
Nice, à 727 km.

MÿA. BOURSE
D’UNE SEMAINE A L’AUTRE (-cours du mercredi-)

i

En suivant la 77, sortie par la Rue 
de la Préfecture (Services de Cars) 

Guérigny, à 14 km.
Prémery,.à 29 km.
Varzy, à 53 km.
Clamecy, à 72 km.

En suivant la 78, sortie par le Fbg 
de Mouësse (Services de Cars) 

St-Benin-d’Azy, à 19 km. 
Chatillon en-Bazois, à 40 km. 
St-Honoré (bifurcation), 66 km. 
Çhâteau-Chinon, à 66 km.

Avec les express de l’Est, Nevers- 
Dijon-Nancy (Rte 79 jusq. Decize) 

Imphy, 13km.; Decize, 34 km. 
Cercy, 50 km. ; Fours, 56 km. 
Rémilly (gare)-St-Honoré, 65 k. 
Luzy, 80 km.

VERS ROME
Par Vintimille

et Gépes

(Frontière Italienne 
à 760 km, de Nevers)
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BANQUES ET DIVERS
Banque de France .......... ..........
Banque d’Indochine ...................
B. N. G. I........ :............................
Banque de Paris ........................
Union parisienne .................... .
Comptoir d’Escompte,............. . ........
Crédit commercial de France .. 
Crédit Foncier ...........................
Crédit Lyonnais .........................

Terres Rouges ...........................
C" Algérienne ...........................
Tabacs Maroc .............................
Young ..................................... ...
Canadian Pacifie ........................
S. K. F.............................. . ..........

VALEURS DIVERSES
Suez Cap......................... . ...........
Générale des Eaux .....................
Lyonnaise des Eaux ...................
G. P. D. E........... . .........................
Cle Générale Electrique. ..............

Géduld (cp. 25) .........................
Rio Tinto (cp. 25) ......................
Wyonning ..................................
Mex. Eagle ..................................
Schell (cp. 25) ...........................
De Beers .....................................
Goldflelds ....................................
Rând M ines ................................Électricité de Paris ..................

Energie industrielle ...................
Longwy ............... . ............. . OR ET DEVISES

Forges Nord-Est ........................
Denain-Anzin ............................. Suisse 20 francs ........................

Un Lat .............. ......................
Souverain ...................... ...........
20 dollars .. .................. . . ...........

DEVISES
Dollar ..........................................

Tréfileries Havre ........................ .
Béthune ..................................... .

Escudo ......................... . .............Lens .............................. .
Vicoigne ....................................
Motka ............................. . ...........
Nickel .........................................
Penarroya ................................
Française des Pétroles ..............
Gafsa ..........................................
Air .Liquide ................................
Ugine ...........................................
Kuhlmann .................... .

Belge.......... ...............................
Djibouti .........................................

COMMENTAIRE
forte reprise du marché, 

tendance soutenue de la plu­
part des valeurs types avec 
quelques chiffres record.Péchiney ...................'................
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G° a porté son capital à 3 millions 5.

— M. Perreault, de Crux-la-Ville, a 
acquis la chapellerie Moreau, rue Ma- 
rié-Davy à Clamecy.

— A Aunay-en-Bazois, s’est constituée 
la Société de Vins en gros Algret Père 
et Fils au capital de 1 million 5.

— A Nevers, par donation, M. Jean 
Beyl est devenu seul propriétaire du 
jnagasin « Beyl-Sports » rue La Fayette.

— M. Thibaudat, de Crux-la-Ville, a 
acquis une boulangerie sise 22 rue Ste- 
Valière à Nevers.

— M. Loiseau, de Belleville (Cher), a 
acquis le salon de coiffure Maudry à 
Donzy.

— Mme Gouleau-Godard, de Méru 
(Oise) a acquis la mercerie Varillon à 
St-Amaud-en-Puisaye".

— M. Maurice Grenon, 170 bis rue 
de Grenelle à Paris, a été désigné com­
me liquidateur, pour cause de nationa­
lisation, de l’Omnium Régional d’Elec- 
tricité.
2» PUBLICATION

— Mme Legros, de St-Julien-du-Sault 
(Yonne) a pris en gérance libre l’Hotel 
de la Roche Suize à Fâchin.

— Des modifications de statuts, con­
cernant la valeur nominale des actions, 
ont été apportées à la Coopérative l’Hu- 
manitaire de Fourchambault.

— La Société Westre, d’Evreux, a 
acquis de la Société Hérault une dro­
guerie sise Place St-Just, à Decize.

— M. Landry a pris en gérance libre 
le café Jantet, au bourg d’Imphy.

— Mlle Prévost, de Paris, a pris en 
gérance libre le Café Parisien, à Glame- 
cy.

— M. Aurousseau a acquis l’épicerie 
Trocello à St-Germain-Ghassenay.

— A Nevers, la société Dondon et 
Lévy a porté son capital à 1 million.

— M. Dubana acquis l’auberge Bour­
guignon à Entrains.

— M. Vailier, de Luzy, a acquis les 
Chaussures Lecourt à Decize.

— M. Mamard,. de Paray-le-Frésil 
(Allier) a acquis la boulangerie Thibau- 
dat à Crux-la.Ville.

—. M. Mornay, de Nevers, a donné en 
gérance libre à Mme Colas, un café sis 
Place d’Alligre, à Cercy-la-Tour.

— La société A la Ville de Troyes, 
rue de la Barre à Nevers, a été dissou-
te.

LA NATIONALE 7 ;
Partant de Paris, la N. 7 passe 

à Juvisy, Corbeil, Fontainebleau, 
Montargis, Briare, Bonny, Cosne, 
Pouilly, La Charité, Pougues, NE­
VERS (Plaque Tournante de la 
France), Saint-Pierre-le-M'oûtier, 
Moulins, Varennes-sur-Allier (ici, 
sur la droite, N. 493 pour VICHY), 
Lapalisse, Roanne, Tarare, L’Arbres- 
le, LYON, Vienne, Valence, Avignon, 
Ai^-en^Prevence. Brignoles, Caru

Nos grandes Rentes Nationales
nés, NICE et Vintimille. LA NATIONALE 77 : LA NATIONALE 78 :LA NATIONALE 77 : LA NATIONALE 78 :

LA NATIONALE 76 :
La 76 sort de Nevers par le Fau­

bourg de Lyon, passe au Guétin, 
traverse la Forêt d’Apremont, des­
sert La Guerche, Nérondes, Avord, 
BOURGES, Mehun-sur-Yèvre, Vier- 
zon, Villefranehe-sur-Cher et abou­
tit k

Partant de Nevers la 77 passe à 
Guérigny, Prémery, Varzy, Clamecy, 
AUXERRE, St-Florentin, TROYES, 
Arcis-sur-Aube, Châlons-sur-Mar­
ne (bifurcation pour REIMS), Suip- 
pes, Mazagran, Vouziers, Sedan et 
Bouillon oit elle devient la Nationale 
Belge 47,

Cette route traverse Châtillon- 
en-Bazois, croise la route de Saint- 
Honoré et arrive à Château-Chinon, 
puis elle passe à Autun, Couches- 
les-Mines, Chalon-sur-Saône, Lou- 
hans, Lons-le-Saulnier et Saint- 
Laurent où elle tombe dans la 
Nationale § qui se dirigé sur Mqrez

et Les Rousses d’où l’on a accès en 
SUISSE en direction de Nyon sur 
le Lac Léman.

LA NATIONALE 79 :
Partant de Nevers cette route 

passe à Decize, Bourbon - Lancy, 
Charolles, .Mâcon, Bourg (où elle 
fait la jonction avec la Nationale 
75: Savoie-Dauphiné) alors qu’elle- 
même continue sur La Cluses où 
elle tombe dans la Nationale 84 qui 
passe à Bellegarde, Qollonges, et

Saint - Génis - Pouilly à quelques 
kilomètres de GENEVE.

LA NATIONALE 151
Part de Clamecy, passe à La Cha­

rité, Bourges, Issoudun et aboutit 
à Poitiers.

NATIONALE 151 bis : « Nevers- 
Saint-Pierre-le-Moûtier-Confolens- 
Angoulême » vers Bordeaux.

Le Gérant, Ant.-Emile Desroches.
Imp. « Nevers-Dimanche », à Moiry

— M. Dessauny, de Saincaize, a acquis 
de M. Rouzet, de St-Aubin-les-Forges, 
2 cartes professionnelles d’acheteurs de 
bestiaux.

Les Ventes
aux enchères

— 18 août à 15 h. à la mairie de 
Moulins-Engilbert, vente après séques­
tre de la Propriété de Niault en 9 lots. 
Total des mises à prix : 8 millions,
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